
Cascade de glace de nuit à Cortébert / 3 mars 2018 (report du 10 février) 

 

Participants : Carlo Albisetti et Julien Heimann 

Le 10 février, l’initiation prévue dans la région a été reportée car il n’y avait que peu de glace 

à la Combe-Grède. Mais depuis une semaine, les températures flirtent avec les – 12°C dans 

notre vallon, ça forme sans doute bien assez de glace même à Cortébert, où le débit d’eau 

est souvent trop important.  

Mais il ne faut plus traîner, il est annoncé un gros réchauffement avec pluie dès vendredi, le 

dernier moment pour y aller c’est jeudi soir. Je contacte plusieurs personnes mais seul Julien 

répond à l’appel. On se retrouve à 18h00 au parking, on s’équipe et on peut attaquer la 

remontée du ruisseau à la lampe frontale, sans s’assurer à part pour le ressaut de 20 mètres. 

La glace est bonne et les vasques ne s’écroulent pas sous notre poids, on peut avancer 

rapidement. Par contre, plus on monte, plus il fait chaud, plus l’eau ruisselle sur les cascades, 

et plus la couche de glace des vasques est recouverte d’une bouillie de neige trempée 

n’augurant rien de bon. A 20h00 on est au pont de bois terminant la grimpée. 

On marche sur le plateau des Prés-de-Cortébert sans lampe, la lune éclaire la neige comme 

en plein jour, et il ne fait vraiment pas froid. La descente le long des poteaux est ardue : peu 

de neige sur le sol gelé, c’est vraiment casse-g… et plus fatiguant que la montée. A 21h00 on 

est de retour au parking et on peut rentrer à la maison, contents d’avoir pu faire Cortébert 

cette année. Le lendemain, j’apprendrai que la glace s’était effondrée et qu’il n’était plus 

possible de grimper. 

Carlo 


